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L'habitat Jacques Morel

La plupart des quartiers
d'Aventicum etaient reserves

ä l'habitat. Si la densite

d'occupation des insulae reste
difficile ä evaluer, on peut

toutefois estimer que la ville

antique comptait environ 20 000

habitants, soit pres de huit fois
la population actuelle.

De nombreux quartiers d'Avenches, qui s'öten-
dait sur pres de 60 hectares dans son developpement

maximal, semblent avoir initialement

possede des zones ä ciel ouvert et des annexes
röservees aux activites artisanales et commer-
ciales. L'agrandissement des surfaces bäties et la

construction, des le milieu du 1er siede, de vastes

rösidences entraTneront la disparition progressive
de ces espaces ouverts tout en favorisant l'emer-

gence, en marge du tissu urbain, de quartiers ä

vocation öconomique.
Les maisons des personnes de condition
modeste n'ont laisse que peu de traces et res-

tent encore mal connues. En revanche, une
dizaine de demeures luxueuses, dotees de
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pieces chauffees, de bains, de mosäi'ques (on en

dönombre 74 sur le site) et de jardins d'agröment,
sont attestees aussi bien au centre de la ville

qu'en periphörie, le long de ses principales voies

d'accös (fig. 53). II s'agit le plus souvent de rösi-

dences privees - ou domus - de grandes dimen-

sions dont le plan s'inspire de celui de la maison

mediterraneenne: les difförentes pieces d'habita-
tion s'agencent autour d'une ou deux cours inte-

rieures ä peristyle (portique ä colonnade) pour-
vues de jardins et parfois de bassins, alors que

mieres decennies d'occupation de la ville, les

materiaux aisement disponibles comme le bois et

la terre sont peu ä peu abandonnös, sans pour
autant totalement disparaitre, au profit de la

magonnerie dont l'usage se genöralise des

l'epoque flavienne. A partir de la seconde moitie

du 3e siede, des materiaux de construction hete-

roclites provenant d'edifices partiellement
demantelös servent, entre autres, ä la realisation

d'habitations beaucoup plus modestes et ä l'ins-

tallation de nouveaux ateliers metallurgiques. Ces

Fig. 52

Elements de la colonnade en

molasse demantelee du peristyle de
la maison d'epoque claudienne de
Yinsula 12 (milieu du 1" s. apr. J.-C).
Les stries que comportent les füts
de ces colonnes d'ordre toscan pro-
vincial temoignent d'un revetement
disparu, probablement en stuc.

Parti del colonnato di molassa
smantellato dal peristilio dell'abita-
zione d'epoca Claudia daW'insula 12

(metä del I sec. d.C). Le scanalature
sui fusti di queste colonne d'ordine
tuscanico provinciale indicano la

presenza di un rivestimento ora

scomparso, forse in stucco.

Fig. 53

Vue aerienne des fouilles de la

domus Est de Yinsula 12 en 1986.

Veduta aerea degli scavi nella
domus Est deW'insula 12 nel 1986.

Fig. 54

Vestiges des fondations en bois
d'une maison augusteenne
(6/7 apr. J.-C.) de Yinsula 20.

Resti delle fondamenta lignee di
un'abitazione di epoca augustea
(617 d.C.j ne//'insula 20.
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boutiques et ateliers occupent les locaux s'ou-
vrant sur les portiques de fagade. Un corridor ou

une allee permettait d'acceder directement

depuis la rue ä la partie strictement privee de la

maison, en particulier älacourjardin qui, en l'ab-

sence de vestibule d'entröe ou d'atrium, servait ä

l'accueil des visiteurs ou des clients.

Maiheureusement jamais conservös, les etages
ont pu accueillir les logements du personnel

domestique et des esclaves, sans doute
nombreux dans les demeures de haut Standing.

Comme dans la plupart des villes de la Gaule

romaine, l'evolution des formes d'habitat est

ötroitement liee ä celle des techniques de

construction. Caracteristiques de l'architecture
de tradition indigene qui prevaut durant les pre-

materiaux sont egalement utilises pour röamöna-

ger certains secteurs de bätiments subsistants,

partiellement occupes.

Les habitats en ossature de bois de la

premiere moitie du V s. de notre ere

L'architecture domestique des premieres decennies

de notre ere (periode augusto-tibörienne) n'a

ete observeejusqu'ici ä Aventicum qu'en de rares

occasions. Degages sur une surface restreinte,

les vestiges recemment mis au jour dans Yinsula

20 illustrent bien cependant les specificitös
techniques des habitations de cette epoque: reposant

sur des pierres angulaires, des poutres en sapin
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Fig. 55

Puits d'une habitation tiberienne de
Yinsula 12 (1to moitie du 1" s. apr. J.-C).

Rozzo di un'abitazione tiberiana
detf'insula 12 (prima metä del I sec.

d.C).

Fig. 56

Pan de mur en briques crues (1)

effondre sur un foyer en tuiles (2).

Domus Est de Yinsula 12, milieu
du 1"s. apr. J.-C.

Pezzo di muro in mattoni crudi (1)

crollato su un focolare su tegole (2).

Domus Est deW'insula 12, prima
metä del I sec. d.C.

- ou sablieres - en constituent les fondations
(fig. 54). Celles-ci supportaient des parois for-

mees d'une armature de bois, le colombage, et

de briques en terre crue. Les murs delimitent ici

quatre pieces dont les plus vastes (8 m de pro-
fondeur pour une largeur indeterminee) sont en

fagade. A l'arriöre de ces salles, un local plus

etroit, borde par une grande cour, abrite un foyer
constitue de galets et de döbris de tuiles.
Destinees sans doute ä la couverture d'edifices

publics ou prives plus importants, les tuiles sont
ici en röemploi; des materiaux lögers comme le

chaume, le röseau ou les bardeaux etaient en

effet mieux adaptes ä l'architecture traditionnelle
de ces premieres habitations.

Du point de vue de l'urbanisme, on constate que
ces constructions precoces s'insörent parfaite-
ment dans la trame orthogonale etablie aux plus
tard aux environs de 6/7 apr. J.-C.

Repöres dans les quartiers est et nord-est de la

ville, les vestiges isoles d'habitat d'öpoque
tiberienne, soit des annees 20 et 30 du 1er siede,

apportent, ä defaut de plan d'ensemble, des

complements sur l'equipement des premieres
constructions de la ville. Dotös de simples sols de

terre battue et de foyers culinaires en dalles de

terre cuite soigneusement amenages, ces habi-

tats aux murs de briques crues (adobe) ou de tor-
chis (mölange de terre et d'ölöments vegetaux)
semblent s'ötre organisös autour de vastes cours
ä l'interieur desquelles etaient parfois amenages
des puits destinös aux besoins domestiques et

artisanaux (fig. 55).

Les demeures d'inspiration mediterraneenne
du milieu du 1er s. apr. J.-C.

C'est au milieu du 1er s. apr. J.-C. qu'apparaissent

sur le site les premieres maisons d'influence
romaine. De telles realisations traduisent la pros-
perite de la cite, du moins celle d'une elite locale

qui s'ouvre progressivement aux valeurs cultu-

relles du monde romain et l'affiche jusque dans la

sphere privee. Le recours ä la magonnerie en bou-

lets et pierres calcaires du Jura pour la construction

des fondations des murs porteurs caracterise

l'architecture mixte de cette epoque. Crepi ä la

chaux ou revetement parietal peint sont egalement

mis en oeuvre, non seulement pour la deco-



I 43 Ih a b i tat

0 10 20 m

57

rn piece, local couvert, non chauffe

l l cour-jardin
l i espace ouvert (cour de Service, rampe, etc.)

I I portique
I I rue

Fig. 57

Plan schematique de la domus Est de

Yinsula 12 (milieu du 1 *' s. apr. J.-C):
cour-jardin ä peristyle (1), couloir
d'acces (2), cuisine (3), locaux utili-
taires (4).

Planta schematica della domus Est
deW'insula 12 (metä del I sec. d.C):
cortile a peristilio (1), corridoio
d'accesso (2), cucina (3), locah

domestici (4).

ration, mais aussi pour une meilleure protection

des parois en briques crues ou en torchis (fig. 56).

Les sols sont soit en beton de chaux soit en terre

battue chaulee. L'usage de la tuile en terre cuite

pour la couverture des bätiments, le fond des

canalisations et le dallage des foyers est de plus

en plus frequent.
Bien que son plan soit incomplet, la domus occu-

pant la moitie est de Yinsula 12 offre Tun des

meilleurs exemples des premieres grandes
demeures etablies des cette epoque sur le site

(fig. 57). Ses difförentes pieces se developpent
autour d'un jardin central de 126 m2 borde d'un

portique ä colonnade de molasse avec balustrade

(fig. 52). Cet espace d'agrement etait directement

accessible depuis la rue par un long corridor

menage entre les pieces de fagades. La fonction

de la plupart d'entre elles reste difficile ä dötermi-

ner, ä l'exception d'une cuisine identifiee par la

prösence d'un grand foyer rectangulaire (fig. 56).

Les grands locaux d'angle ont pu etre reservös ä

des activites öconomiques (magasins, depöts,

ateliers specialises). On notera l'absence de

pieces chauffees et de bains, innovations appa-
remment plus tardives. Plusieurs de ces salles

sont en revanche equipees de petits foyers d'ap-

point qui ont peut-ötre complöte un chauffage au

moyen de braseros.

Le Programme architectural flavien

(69-96 apr. J.-C.)

Le vaste Programme urbanistique en relation avec

le changement de Statut de la ville semble toucher

la plupart des quartiers. Bon nombre de maisons

privees sont ainsi completement reconstruites et

parfois agrandies, l'extension de la surface bätie

impliquant alors l'acquisition de nouvelles parcelles.

La göneralisation de l'emploi de la magonnerie

ouvre la voie ä des realisations architecturales de

plus grande ampleur necessitant la mise en place

prealable d'importants remblais. Le rehaussement

de plus d'un metre dans certains cas des niveaux

de circulation ä l'intörieur de l'habitat a bien sür eu

des repercussions sur la voirie et le domaine public.

L'utilisation persistante d'une architecture mixte,

notamment pour des cloisons intörieures, a toutefois

ete localement observee. L'etat de conservation

general des vestiges empeche cependant de savoir
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Fig. 58

Plan schematique des demeures de
Yinsula 13 au 2* siede: bassin (1),

cours-jardins ä portiques (2), pavillon
ou fontaine (3), bains (4), salles d'ap-
parat (5 et 8), local de Service (6),

passage ou ambitus (7).

Pianta schematica delle abitazioni
deW'insula 13 nel II sec: bacino (1),

corti interne porticate (2), padiglione
o fontana (3), bagni (4), sale di rap-
presentanza (5 e 8), locali di servizio
(6), corridoio o ambitus (7).

Fig. 59

Insula 10 Est, maison I. Peinture
murale d'epoque flavienne.
H. 80 cm, L. 370 cm.

Insula 10 est, casa I. Dipinto parietale
di epoca flavia. A. 80 cm, L 370 cm.
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si cette technique «legere» a continue d'etre fre-

quemment utilisee pour les pieces d'ötages.
Les demeures les plus reprösentatives de cette

Periode se situent dans la moitie Orientale des
insulae 10 et 16, quartiers scindös en deux par le

passage du cardo maximus. A l'inverse de Yinsula

10 Est, dont la subdivision en trois parcelles a per-
dure du 1erau 3e s. apr. J.-C, Yinsula 16 Est, jus-
qu'alors occupee par plusieurs proprietaires, est

reorganisee en une seule et vaste domus de 2 700
m2 environ. Dispositifs de chauffage par le sol

(hypocaustes) et mosäfques ä decor geometrique

apportent un nouveau confort aux differentes uni-

tes d'habitation de ces deux quartiers (fig. 59).

Des quartiers residentiels en pleine
expansion au 2" s. apr. J.-C.

H

-•--.w

r.

L'architecture privee atteint son apogee au
2e siede, avec la creation en nombre croissant

des pieces d'eau et de sejour chauffees par le sol.

On assiste aussi ä la refection de tout ou partie du

decor architectural des habitations gräce ä la

mise en ceuvre de nouveaux ensembles decora-

tifs - fresques, decors stuquös, revetements de

calcaires locaux et de marbres importes, tapis de

mosäfque pour les sols.

Au cours de ce siede, de nouvelles zones rösiden-

tielles apparaissent egalement au nord-est du site,

dans des quartiers jusqu'alors essentiellement röser-

ves aux activites artisanales. De grandes demeures,

encore mal connues, viennent ainsi progressivement
s'ötablir jusqu'aux abords de l'enceinte et en
bordure de l'une des principales voies d'accös ä la ville.
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Fig. 60

Proposition de restitution de la

domus Est de Yinsula 13, vue depuis
le nord. Dessin Markus Schaub,
1996.

Proposta di ricostruzione della
domus Est deW'insula 13, vista da
nord.

Fig. 61

Hypocauste de la salle de reception ä

abside de la domus Est de Yinsula 13.

Ipocausto della sala di ricevimento
absidata della domus Est de//'insula 13.

Les domus de Vinsula 13

Les transformations importantes de deux

grandes rösidences etablies dans Yinsula 13, ä

l'ouest de la ville, vers le milieu du 1e siede don-

nent la mesure des programmes architecturaux

privös entrepris ä cette epoque. Ces demeures

subissent en effet une complöte refection, tout en

conservant une Organisation spatiale similaire ä

celle des maisons anterieures, demolies au prea-
lable: les espaces ä ciel ouvert, notamment,

occupent toujours une place privilegiee (fig. 58).

Les difförentes pieces d'habitation de la domus

<-

Est, öquipöes de sols en beton de chaux (ter-

razzo), s'ouvrent sur une cour intörieure ä peristyle

ornee d'un grand bassin (fig. 60). A l'arriöre, se

developpe un second jardin dispose perpendicu-
lairement et lui aussi entoure de portiques. Cet

espace d'agröment, dont la surface equivaut au

tiers de l'emprise totale de la maison (2 700 m2),

connaTtra ulterieurement une subdivision apres la

construction d'un pavillon ou d'une fontaine.

Moins bien connues, les pieces de la fagade sud

abritent des bains privös et une imposante salle

de reception chauffee (fig. 61), dont les parois et

le plafond voütö de l'abside etaient ornes de pein-

tures ä scenes mythologiques. L'angle sud-ouest

de la maison est occupe par un grand local de

service oü se trouvent, entre autres, les chaufferies

(praefurnia) des bains et de la salle d'appa-
rat. Directement accessible depuis la rue, ce

meme local se prolonge par un etroit passage
(ambitus) marquant la limite de propriete, dejä

etablie lors de l'implantation des constructions

pröcedentes, avec la demeure voisine ä l'ouest.

Amenagee sur une vaste terrasse de 2 400 m2 au

pied de la colline, la domus Ouest inclut, eile

aussi, une piece de reception chauffee et pavee
d'une mosäi'que polychrome de 30 m2. Ses bäti-
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Fig. 62

Plan schematique du palais de

Derriere la Tour et de Yinsula 7 au
3° siede: esplanade (1), marche? (2),

bätiment coffre-fort (3), bains (4),

bätiment prineipal (5), cour de transi-
tion (6), salle de reception (7),

pavillons d'agrement (8), cours (9),

appartements residentiels (10),

hötellerie? (11), aile thermale ou
balneum (12).

Planta schematica del palazzo di
Derriere la Tour e deW'insula 7 nel III

sec: cortile (1), mercato? (2), edificio
«blindato» (3), bagni (4), edificio prin-
cipale (5), cortile di passaggio (6),

sala di ricevimento (7), padiglioni (8),

cortili (9), appartamenti residenziali
(10), foresteria? (11), tratto termale o
balneum (12).

ments se developpent autour de deux grandes

cours intörieures ä portiques; celle se situant ä

l'arriöre du corps prineipal a pu ötre röservöe ä

des jardins ou encore ä des activites domestiques
et artisanales. En amont de cette demeure se

deploie une grande cour ainsi qu'une troisieme

unite d'habitation dont le plan reste lacunaire.

Les mutations du 3e siede

Sous la dynastie severienne, les transforma-
tions du cadre prive visent avant tout ä embellir

davantage les demeures de luxe. Le fait mar-

quant de ce siede reste cependant le gigan-
tesque remodelage architectural de tout le ver-
sant nord de la colline qui aboutira ä la creation
de deux ensembles monumentaux sur les Sites

contigus de Derriere la Tour et de Yinsula 7

(fig. 62). Construits ä l'ecart du forum, ils temoi-

gnent des restrueturations sociales, politiques
et economiques engagees ä Aventicum ä l'aube
du 3e siede.

L'insula 7

L'entiöre reorganisation de Yinsula 7 transforme

ce quartier en un complexe architectural tres dif-

förent du schema classique desTlots d'habitation.

Se deployant sur toute l'emprise de Yinsula, les

nouveaux bätiments aussi singuliers qu'impo-
sants s'articulent sur trois paliers autour d'une

grande esplanade oecupant la terrasse mediane.

Les edifices de la place införieure ont semble-t-il

assume une fonction öconomique et commer-
ciale, tels le probable marche semi-couvert de

I'angle nord-est et le bätiment coffre-fort destine

sans doute au stockage de denröes perissables

et surtout precieuses. Compose d'une grande
salle dotee d'un vide sanitaire et de trois petits

locaux, ce bätiment se singularise par son carac-
tere «blinde» qui se deduit du dispositif de ferme-

ture renforce dont ont ete munies toutes ses

portes et ses etroites lucarnes (fig. 64).

Des boutiques et des corps de logis avec bains

encadraient la place centrale, alors que la

terrasse supörieure, cöte ville, etait oecupöe par un
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Fig. 63

Proposition de restitution axonome-
trique du palais de Derriere la Tour.

Dessin Pierre Andre, 2001.

Proposta di ricostruzione prospet-
tica del palazzo di Derriere la Tour.

Fig. 64

Reconstitution de l'une des
lucarnes en blocs de gres du
bätiment «coffre-fort» de Yinsula 7.

Cette etroite ouverture haut placee
etait de surcroft munie d'une double

rangee de barreaux et d'un vantail
avec verrou. Dimensions de l'ouver-
ture: 53 x 21 cm.

Ricostruzione di una feritoia in bloc-
chi di arenaria dell'edificio «blindato»
ne//'insula 7. La stretta apertura
posta in alto era per di piü dotata di
una doppia fila di sbarre e di
un'anta chiusa col catenaccio.
Dimensioni dell'apertura:
53x21 cm.

Fig. 65

Relief en calcaire representant
Romulus et Remus allaites par la

Louve, decouvert en 1862 sur le

site de Derriere la Tour. L. 110 cm,
H. 57 cm.

Rilievo in calcare con rappresenta-
zione di Romolo e Remo allattati
dalla lupa, emerso nel 1862 sul sito
di Derriere la Tour. L. 110 cm,
H.57cm.
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bätiment quadrangulaire d'aspect massif dote

d'une grande piece d'apparat chauffee et ornee

d'une mosai'que. Precede par une cour d'entröe,

cet ödifice et ses annexes ont pu abriter la partie

administrative du complexe, avec des salles de

reception et des bureaux.

Autre particularite, et non des moindres, un grand

espace ouvert ä portiques a ete amenage dans

l'angle sud-ouest du quartier, au point de jonction

avec le palais de Derriere la Tour. De par sa Situation,

cette cour constituait un espace de transition

entre les deux ensembles architecturalement lies.

On peut dös lors considerer le complexe de
Yinsula 7 comme le secteur administratif et öcono-

mique du palais de Derriere la Tour.

Le palais de Derriere la Tour

Parallelement, la riche demeure construite vers le

milieu du 1er siede ä l'öcart de la ville va connaitre

une destinee hors du commun avec sa meta-

morphose, quelque 150 ans plus tard, en un for-
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Fig. 66

Illustration de la mosäique dite de
Bacchus et Ariane (18 x 12 m)

decouverte au 18" siede dans la partie

centrale du palais de Derriere la

Tour. Dessin aquarelle David

Fornerod, 1751.

Illustrazione del mosaico detto di
Bacco e Arianna (18 x 12 m), rinve-
nuto nel XVIII sec. nella parte centrale

del palazzo di Derriere la Tour.

midable ensemble palatial. Cette phase de

monumentalisation va probablement de pair

avec un changement d'affectation de tout ou

partie des lieux. La decouverte du fameux relief

de la Louve allaitant les jumeaux Romulus et

Remus (fig. 65), figure emblematique de l'Empire
romain, de plusieurs elements d'un groupe
statuaire en bronze, dont la Jambe d'une statue

equestre d'empereur, ainsi que des fragments
de textes juridiques graves sur des plaques de

bronze sont en effet autant d'indices serieux qui

parlent en faveur du caractere officiel de ce

palais.

Du point de vue architectural, ces profondes
modifications se traduisent par une restauration

de la demeure primitive ä laquelle on a adjoint tout

un groupe de bätiments venus s'aecoler au nou-

veau complexe de Yinsula 7. L'emprise du palais

s'ötend alors sur plus de 15000 m2 (fig. 63).

Congue selon un plan axial et symetrique, la

domus originelle constitue sans aueun doute la

partie centrale du palais: son immense salle

d'apparat, dotee d'une mosäique de 18 x 12 m

avec bassin (fig. 66), et ses pavillons d'agröment
(fig. 67) entourant une grande cour ä portiques
devaient accueillir des manifestations officielles
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Fig. 67

Essai de restitution du decor inte-
rieur du pavillon-fric//ra'um du palais
de Derriere la Tour (fig. 62, 8 sud).
Aquarelle de Christian Chevalley,
2001.

Tentativo di ricostruzione della
decorazione parietale nel padi-
g/Zone-thclinium del palazzo di
Derriere la Tour. (fig. 62, 8 sud).

I
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et privees (audiences, jugements, receptions,
affaires, festivites...). Les appartements röservös

aux martres de cöans et ä leurs suites se trou-
vaient peut-ötre egalement au sein du corps
prineipal, dans les pavillons richement decorös
places en avancee de la fagade nord-ouest.
A cöte de ce noyau originel, de nouveaux bäti-
ments amenages autour d'une grande cour tra-
pezoTdale sont ajoutös. Ils regroupaient des

espaces aux fonetions variees, residentielles,
administratives ou d'intendance. L'aile prolon-
geant la fagade de l'ödifice, susceptible d'avoir
abrite des logements pour les hötes de marque,
debouchait sur un espace thermal (balneum)
s'imbriquant au complexe de Yinsula 7. Un long
portique bordant la cour trapezoidale permettait

au visiteur arrivant depuis le centre-ville d'acceder

au corps prineipal du palais.
Le palais de Derriere la Tour prösente de nom-
breuses analogies architecturales et decoratives

avec plusieurs villae et demeures de haut Standing

des provinces romaines occidentales et

septentrionales, telles celles de Nennig (D),

Echternach (L) ou encore Fishbourne (GB). II s'en

distingue cependant par son developpement aty-
pique avec sa suite de bätiments qui le rat-
tachent ä un quartier de la ville. Ainsi magnifie,
l'etablissement palatial a sans doute ete utilisö

tant pour abriter des Services administratifs que
comme residence pour des magistrats en place

ou des hauts personnages politiques de passage
ä Aventicum.
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